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histoire. Une foule de buveurs et de gais compagnons s'ébattaient
en toute licence de table dans le jardin et dans les cabinets du sieur
Dagory, tavernier bien connu de la rue des Martyrs, à l'enseigne de
la Pie.

Cependant, au milieu de cette joie expansive qui s'échappait par
flots de vives lumières et de chansons, de toutes les tables et de tous
les réduits qu'on rencontrait dans le jardin exigu du cabaretièr, un
petit pavillon était resté sinon obscur, du moins silencieux.

Les garçons qui dressaient le couvert dans cet endroit n'y fai-
saient pas long séjour. On voyait des ombres pacifiques se dessiner
sur les carreaux de la fenêtre : c'étaient celles de deux ou trqis
convives qui avaient devancé les autres ; car la réunion devait être
nombreuse. Peu à peu les divers invités arrivèrent. Ceux qui
étaientattendus dans ce lieu, traversaient le jardin discrètement et
sans plus de bruit que s'ils eussent marché sur des nuages. Par-
venus près de la porte du pavillon écarté, ils voyaient un homme
venir à leur rencontre ;celui-ci les regardait, les reconnaissait pour
ainsi dire, et nonobstant cela, il tendait l'oreille. Le nouvel arri-
vant y glissait un motà voix basse et passait outre. Le cérémonial
d'introduction ne s'arrêtait pas là. Sur le seuil du pavillon, le
nouveau venu rencontrait un autre homme à qui il disait un-autre
mot ; une certaine pression de main était échangée, et enfin le
convive se trouvait admis dans le sanctuaire.

A force d'être répété, le manége mystérieux avait peuplé le pavil-
lon. On se compta, et celui qui paraissait être l'ordonnateur de
cette réunion, après avoir dit ce chiffre :-vingt-trois,-ajouta

-Il en manque encore un.
-Pauvre chevalier ! observa quelqu'un de l'assemblée, peut-

être a-t-il été repris: car il est peu prudent, notre ami. Je ne sais
ce qui lui tient au cour ; une femme peut-être ; mais depuis quel-
ques jours il rôde passablement dans Paris. La maréchaussée est
en campagne à notre intention, la police nous cherche par tout le
royaume, et il ne faudrait que la plus légère imprudence de la part
de l'un de nous pour apprendre à ceux qui nous croient bien loin,
qu'ils n'ont qu'à étendre la main pour nous saisir. Si le chevalier
est pris, messieurs, nous n'aurons plus qu'à nous séparer et à atten-
dre un temps plus propice à notre dessein.

Comme celui-là finissait de parler, une ombre qu'enveloppait un
manteau parut à la porte extérieure ouvrant sur le jardin du caba-
ret. L'ombre s'arrêta un moment comme pour s'orienter ; puis
elle s'avança.

Au premier des convives qui vint à sa rencontre, elle dit : NEcA-
TOR ; au second ' NANNETÆs ; et après ces deux mots d'ordre dits


